
Sot es snn quelques Ophidiens de CoNAKtir,

envoyés pai M. Maclaud m déterminés put M. Mocquabd,

M. le docteur Maclaud a Gui parvenir au Muséum, au mois de décem-

bre i8q5, une collection comprenant an certain nombre de Reptiles de la

Guinée française, dont nous croyons utile <le donner la liste accompagnée

des renseignements transmis par ce voyageur:

I. —Aphoberophidia.

(
Serpents non dangereux.

)

1. Orvet? (Typhlops , Sp. n.).

2. Boa (Python Seba , Gmel.).

3. Boa (Python regius ,
Sliaw.).

k. Bourakakendé (herbe verte) [Hapsidophrys lineata , Fisch.]. Habite

dans l'herbe, passe pour être inoffensif.

5. Bodrakakendé (Chlorophis irregularis
, Leach.).

6. Baloui (Psammophis trigrammus
, Gùnth.). Devient très long, rampe

très vite, habite les endroits humides, inoffensif.

7. Koloniakhalamranyi (plante du pays?) [Boœdon lineatns, D. B.].

Non venimeux au dire des indigènes.

8. Bida ocelé (Boœdon lineatns, D. B.). Faux Bida, sous les pierres,

très redouté.

9. Sanyi (Dipsas Blandingii, Hallow.). Habite les rochers, très redouté

des noirs.

10. KosÉ (Dipsas Blandingii, Hallow.). Très redouté des noirs, se

nourrit de Lézards.

II. —Thanatophidia.

(Serpents venimeux.)

11. Bida foré ou Bida noir , Serpent cracheur (1) (Naja nigricollis, Rein-

hart.). J'ai élevé un Serpent cracheur dans une cage. Je puis affirmer qu'il

crache en produisant un bruit identique à celui d'une personne qui fait

W Voir sur cette question du Serpent cracheur : Barboza du Bocage, 1895,

Herpétologie d'Angola et du Congo, p. i33. —Bavay, 1895, Le serpent cracheur

de la côte occidentale d'Afrique (Bull. Soc. zool. de France, t. XX, p. 210). —
L. Petit, 1895, Sur le Serpent cracheur (Bull. Soc. zool. de France, p. 289).
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jaillir brusquement une petite quantité de salive entre les incisives

serrées.

J'ai recueilli d'abord la salive sur un papier Berzélius, le jet atteint o m. 7 5

quand l'animal n'est pas fatigué. Quand on l'irrite, on perçoit le bruit carac-

téristique, tandis que le cou gonfle démesurément : sur le papier buvard à

o m. 5o , la tache est formée par de fines gouttelettes, dispersées sur 5 cen-

timètres de diamètre. Les gouttelettes sont aussi fines que celles que lance

une seringue de Pravaz.

Recueilli sur un papier tournesol, le liquide projeté est légèrement al-

calin.

Recueilli sur une lame de verre et inoculé à un Rat, je n'ai obtenu aucun

résultat (4 expériences).

Mon infirmier a reçu le jet de liquide à deux reprises dans les yeux.

Lavage immédiat à l'eau. Aucun accident n'en est résulté.

M. Dybowski a été témoin des diverses expériences. Au printemps pro-

chain j'enverrai des Bidas vivants au Muséum.

12. Kouliségdé, Serpent cravache (Dendraspis Jamesonii, Traill.). Ha-

bite les palmiers et les grands arbres. Très redouté des noirs. L'échantillon

présent a été tué pendant qu'il attaquait un nid de Rat palmiste. Très com-

mun à Conakry.

13. Kouliségué foré ou Kouliségué noir (Dendraspis Jamesonii
,

Traill.).

Habile les palmiers ; très redouté.

14. Fodogoué (Causus resimus, Peters). Rochers; très dangereux.

15. Bida foré (au dire des noirs) [Attractaspis aterrima, Gunth.]. Ce

Serpent a mordu au pouce droit un prisonnier qui arrachait un bananier.

Malgré les ligatures, débridements, incisions, injections de permanganate,

le bras a enflé. Vomissements, lipothymies, cœur en arythmie.

Le lendemain, frottements péricardiques. Guérison le quatrième joui'.

Traitement : alcool, caféine, digitale.

N. B. Le Serpent est sans aucun doute celui-là même qui a causé ces

accidents; le blessé l'a tué alors qu'il tenait encore le pouce entre les dents.

Note sur l'Elaps michoaganensis,

par M. le Dr A. Dugès, correspondant du Muséum.

Dans l'année 1891 ,
j'ai publié dans la Naturaleza de Mexico, 2

e
série,

t. I, page £87, une note sur un Elaps que je nommais El. diastema Mi-

choacanonsis. Aujourd'hui, que j'ai observé un autre exemplaire absolument

semblable, je vois que les caractères sont constants, et que par conséquent


